
O R I E N T A T I O N  S Y N O D A L E  N ° 1

PETITES
FRATERNITÉS
LOCALES

Mode d'emploi



« À ceci, tous reconnaîtront
que vous êtes mes disciples :

si vous avez de l’Amour
les uns pour les autres. »

Jean 13, 3-5



À la question qui nous était posée dans la phase préparatoire du
synode, « Quelles communautés paroissiales pour aujourd’hui ? », la
réponse la plus plébiscitée par les 3.200 participants fut celle-ci :
« Nous désirons plus de fraternité dans nos paroisses ! ».

Ce thème de la fraternité fut aussi récurrent lors des trois
assemblées synodales.

Voilà pourquoi la première orientation synodale à mettre en
œuvre dans nos paroisses porte sur la création de petites
fraternités locales : chaque baptisé devient alors personnellement
responsable de la mise en œuvre de ce désir du peuple de Dieu
dans la Sarthe.

L’Esprit Saint, qui s’est manifesté tout au long de notre démarche
synodale, lie l’avenir de l’Évangile dans notre diocèse à la
présence de petites fraternités locales au plus près de chez nous.

Le Seigneur habite au milieu des
hommes et des femmes, sa
mission se poursuit comme hier
à Jéricho pour son ami Zachée  :
«  Aujourd’hui, il faut que j’aille
demeurer dans ta maison ! »
(Mt 19,5).

Êtes-vous prêts à
le suivre ainsi ?
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une véritable dimension conviviale et joyeuse ;

la lecture de la Parole de Dieu avec un temps de prière, de partage et

d’échange ;

le souci de la vie locale pour encourager la charité généreuse dans le

voisinage ;

la volonté d’accueillir des personnes nouvelles à tout moment.

Je vous invite à construire notre vie chrétienne et notre présence au
territoire à partir de petites fraternités locales. Il s’agit de partir de notre

présence concrète dans nos villages et nos quartiers, en proposant à tous

les chrétiens de se retrouver en petits groupes fraternels de proximité. Ces

fraternités seront composées de baptisés vivant sur un même territoire et

elles devront demeurer prêtes à accueillir des personnes en recherche.
 

Ces fraternités pourront se rencontrer de manière régulière, en différents

lieux et selon les particularités locales (au domicile des uns et des autres,

dans l’Église du village, dans la salle paroissiale ou même dans le café du

quartier  !). Que chacun s’adapte selon les situations propres et les

charismes.

Dans chacune d’entre elles, je vous invite à intégrer :

Ces petites fraternités locales sont la première présence ecclésiale sur le

territoire. La paroisse devient alors « communauté de communautés » (Pape

François, La joie de l’Évangile, n°28) et le curé en est le ministre de la

communion.

La vie de la paroisse doit dorénavant se constituer non à partir de la

structure centrale, mais à partir de la réalité de la présence des disciples

missionnaires, qu’elle soit très modeste ou plus importante.
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DES PETITES FRATERNITÉS
LOCALES

ORIENTATION SYNODALE  N°1
Promu l g u é e  p a r n o t r e  é v ê q u e



LES PETITES
FRATERNITÉS

LOCALES
SUR LE FOND
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Pourquoi créer
des petites
fraternités

locales?

Pour que l’Église soit au plus près
des lieux de vie des Sarthois  !
C’est ainsi que l’on pourrait
résumer l’objectif essentiel des
petites fraternités locales.

Jusque-là, nous rêvions que nos
paroisses soient structurellement
présentes sur tout le territoire.
Notre synode diocésain nous a
permis de comprendre que les
petites fraternités locales seraient
des relais essentiels et humains au
plus proche de nos contemporains.

Alors que tous perçoivent l’isolement grandissant dans nos
villages et aussi dans les quartiers de nos villes, l’Église a cette
force d’être présente là où vivent deux ou trois chrétiens.

Du fait de notre baptême, chacun est
responsable de la vie évangélique et
de la présence de l’Église dans son
quartier ou son village.

Beaucoup en ont d'ailleurs fait
l'expérience durant le confinement
dû à la Covid-19.

Cf. 1   fondamental : "Une conscience plus
vive de notre vocation baptismale"
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Ce terme est capital. Nos petites fraternités
doivent se limiter à notre territoire le plus proche.
En rural  : le village au maximum  ; en zone
urbaine : le pâté de maisons voire le quartier.

FRATERNITÉS
Cela sous-entend qu’il y a un père commun. Par le
sacrement du baptême, c’est Dieu le Père qui nous
a choisis afin que nous nous reconnaissions comme
frères et sœurs. Dans un village ou un quartier,
c’est Dieu lui-même qui garde l’initiative de nous
inviter à vivre ensemble. Une fraternité n’est pas
d’abord un groupe d’amis mais un groupe de frères
et de sœurs qui apprennent à s’aimer.

LOCALES

Pourquoi
portent-elles

ce nom ?
En quelques expressions,

expliquons le choix de
chaque mot.

PETITES
N’ayons pas la folie des grandeurs  ! À partir de
deux ou trois personnes, c’est déjà viable puisque
le Seigneur nous a promis d’être au milieu de nous
(cf. Mt 18,20). Ne pas dépasser six ou sept
personnes nous paraît bien. Au-delà, mieux vaut
créer une autre fraternité.
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Quel est le rôle
des membres
d'une petite
fraternité locale?

Dans l’orientation synodale, notre évêque donne
4 missions principales aux fraternités :

Vivre ensemble la convivialité et la joie.

Lire un passage de la Bible, court ou long, et échanger.

Porter le souci de la vie locale en s’encourageant à rendre
des petits services dans le voisinage.

Et surtout garder sa fraternité toujours prête à accueillir une
nouvelle personne.
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Quel est le
lien avec la

paroisse?

Il est vrai que notre synode diocésain nous invite à une petite
gymnastique intellectuelle ! Jusqu’ici, nous pensions tout à partir
de la paroisse et, disons-le clairement, de l’emplacement du
presbytère. Ceux qui habitaient un peu loin pouvaient se sentir
religieusement abandonnés.

Aujourd’hui, nous voulons penser nos
paroisses à partir de la base. Encore
une fois, les petites fraternités locales
sont «  l’Église au plus proche  » et la
paroisse devient, d’une certaine
manière, leur lien d’unité.

Une paroisse, c’est la communion des
petites fraternités locales.
L’Eucharistie permettra à tous de se
réunir chaque dimanche en un même
lieu afin que le Christ lui-même fasse
de nous son Corps vivant.

En semaine, nous sommes en mission
là où nous vivons  ; le dimanche, nous
nous rassemblons pour nous nourrir et
renforcer notre foi par le don de la
Parole de Dieu et de l’Eucharistie.
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Quelle joie pour un nouveau curé d’être envoyé vers un lieu où
l’évêque pourra lui dire  : «  Je t’envoie comme curé pour servir la
communion entre les fraternités locales présentes sur ton secteur  ».
Avouez que c’est plus motivant de savoir que des frères et sœurs
chrétiens vous attendent pour les soutenir dans leur vie
chrétienne !

Le prêtre s’appuiera sur
votre mission. Peut-être
aussi que vous pourrez lui
demander de venir célébrer
la messe en semaine dans la
maison d’une personne
malade ou bien à l’occasion
d’un événement important
pour votre fraternité.

Le fait que ce soit vous qui
en ayez l’initiative, vous
permettra d'inviter plus
largement.

Quel est le
lien avec
notre curé?
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LES PETITES
FRATERNITÉS

LOCALES
SUR LA FORME



Qui doit être à l'initiative
de la création d'une petite
fraternité locale ?
Si vous attendez que quelqu’un vienne vous chercher, vous
risquerez peut-être d’attendre longtemps. Puisque vous avez ce
document en main, lancez-vous  ! Parlez-en autour de vous
(localement bien sûr) ou organisez une des actions proposées
dans la boîte à idées.

Qui peut faire
partie d'une

petite fraternité
locale ?

Toute personne qui perçoit un attachement de près ou de loin à la
personne du Christ ; toute personne, pratiquante ou pas, qui
estime que le monde serait bien triste s’il n’y avait pas le message
de l’Évangile.

Beaucoup autour de nous, pour de multiples raisons, ne se
sentent pas prêts à pousser la porte de l’église le dimanche pour
se rendre à la messe. En revanche, certains accepteront de vivre
aujourd’hui en lien avec une petite fraternité locale.
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Quant au lieu, à vous de trouver le plus chaleureux : la maison de
l’un d’entre vous, le café du coin ou même une salle sympathique
de la paroisse !

Combien de fois et
où doit se retrouver
une petite fraternité locale ?

C’est à chaque fraternité
de décider de son
rythme mais une fois par
mois semblerait très
bien.
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Quel contenu pour faire vivre
nos petites fraternités locales ?

'Vivre une fraternité', ce
n’est pas d’abord
s’ajouter une charge,
mais c’est vivre avec joie
et convivialité la vie
chrétienne dans nos
villages et nos quartiers.
Ce qui compte, c’est
notre bon sens, celui qui
nous permet de nous
adapter aux besoins des
uns et des autres.

Rappelez-vous tout d’abord que vos fraternités locales seront à
la mesure de vos capacités et de vos disponibilités. Il n’y a pas
un modèle unique. Le maître mot est simplicité !

Au niveau diocésain, nous vous proposerons de quoi nourrir vos
rencontres. Grâce à plusieurs portes d’entrée vous déciderez de ce
qui vous convient le mieux. Deux incontournables cependant : le
partage d’un passage de la Bible car la Parole de Dieu est à la
base de notre vie chrétienne, et l’indispensable convivialité.
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visiter des malades ;
faire une course pour une
personne isolée ou alitée ;
ouvrir l’église du village ;
porter la communion à un
malade ;
vivre le co-voiturage pour la
messe du dimanche ;
se rendre des services entre
générations ;
… en bref, vivre l’Évangile !

Là encore, vous êtes les mieux
placés pour savoir ce qui est le
plus ajusté à vos moyens  ;
d’autant plus que pour la plupart
d’entre vous, vous vivez déjà de
nombreux services dans vos
lieux de vie.

Mais nous pouvons vous donner
les idées suivantes :
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Quels services concrets
peuvent rendre les
petites fraternités

locales ?



BOÎTE À
IDÉES POUR
SE LANCER



La fête des voisins est une
belle occasion pour vivre la
fraternité dans nos quartiers. Si
elle n’existe pas chez vous,
vous pourriez en être les
protagonistes.

Être les
protagonistes de la
fête des voisins !

De nombreuses actions de
nettoyage de ruisseaux, de
berges ou tout autre espace
existent dans notre
département. Ils portent le
nom de « clean walker ». Ces
actions rassemblent des
personnes très diverses et
sensibles à la protection de
la nature. Une belle occasion
de faire connaissance...

Organiser une action  pour la
sauvegarde de la Création !

Il ne s’agit pas du tout d’en faire une réunion de prière mais de
créer un premier lien avec votre entourage proche. Ainsi, vous
pourrez repérer d’éventuels intéressés pour créer une petite
fraternité locale.

16



Dans de nombreux villages de la Sarthe, l’église fait partie du
patrimoine auquel les habitants sont attachés. Proposer de
l’entretenir, de mettre en place une présentation historique, de le
mettre en valeur peut éventuellement fédérer des personnes au-
delà du groupe des pratiquants.

Préserver le patrimoine
religieux local !

Comme pour la fête des voisins, un
temps convivial dans le but de
faire tout simplement connaissance
dans le quartier est en général bien
accueilli. Il faut juste une personne
qui en prenne l’initiative : pourquoi
pas vous ?

Inviter à un apéritif ou un
goûter !

17

© Godong



QUESTIONS
DIVERSES
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Dans le
monde rural,
que vont devenir
nos églises ?

Nos églises deviendront ce
que nous en ferons  ! Les
petites fraternités locales,
principalement dans le
monde rural, ont vraiment la
responsabilité d’habiter leur
église. L’église est notre
seconde demeure. Selon les
compétences, certains y
proposeront un chapelet ou
un chemin de croix, d’autres
l’ouvriront de manière
habituelle pour expliquer sa
symbolique, d’autres encore
la fleuriront pour la rendre
plus accueillante, etc.
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Faut-il
inscrire notre
fraternité
auprès
de notre
paroisse ?

Chaque paroisse va avoir son propre
mode de fonctionnement sur cette
question. Cependant, à un moment ou à
un autre, il sera bon que votre curé
puisse savoir où il existe des fraternités,
ne serait-ce que pour pouvoir vous
soutenir. Mais n’attendez pas que tout un
système paroissial soit mis en place sur
le sujet : l’intérêt c’est que l’échelon local
soit à l’initiative.

J'habite tel lieu,
mais je pratique

ailleurs. Que faire ?
Plusieurs d’entre vous font remarquer
qu’ils ne pratiquent pas nécessairement
dans la paroisse de leur lieu d’habitation.
Cela a-t-il alors du sens de monter une
petite fraternité  ? C’est vrai qu’il est plus
difficile dans ce cas de faire le lien entre
la fraternité et le lieu de pratique
dominicale. Rappelons-le, ce qui prime
pour fonder une fraternité, c’est le local :
ce que vous vivrez dans votre quartier au
nom de l’Évangile. Tout ne se limite pas à
la messe du dimanche dans notre vie
chrétienne.
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Y a-t-il une dimension
diocésaine à ces
fraternités ?

Une des raisons d’être de la création des petites fraternités
locales est de briser une forme de solitude des chrétiens
disséminés sur tout le territoire de la Sarthe. Nous réfléchissons à
un outil probablement numérique qui permettrait de mettre nos
fraternités en communion, par exemple en leur partageant une
intention de prière mensuelle de la part de notre évêque, ou bien
en se réjouissant de la création d’une nouvelle fraternité en tel
lieu, ou encore en faisant part de l’idée géniale de telle fraternité,
etc. Peut être qu'un temps fort annuel sera proposé aux intéressés
mais ce n’est pas le but premier de nos fraternités.
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Les fraternités locales sont d’un autre ordre  : elles cherchent à
construire la vie chrétienne là où nous habitons et avec des
personnes qui ne se retrouveront pas dans la vie d’un mouvement
ou au cœur de la vie paroissiale. Les fraternités s’adaptent à
l’étape spirituelle vécue par nos voisins.

Nous participons déjà
à un mouvement,
pourquoi appartenir
en plus à une
fraternité ?

Dans la plupart des cas,
nos mouvements nous
rassemblent parce
qu’ils sont porteurs
d’une dynamique qui
nourrit notre chemin de
vie chrétienne et de
spiritualité.

Personne ne vous incite
à les abandonner !
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La prière est incontournable
dans notre vie chrétienne.
Cependant, ceux qui
intégreront nos fraternités ne
sont peut-être pas encore prêts
à franchir le pas de la prière ou
d’un partage d’Évangile. A
chacun d’entre nous de
demander à Dieu la grâce du
bon sens : « Seigneur, que veux-
tu que nous fassions pour eux  ?
Inspire-nous ce qui est ajusté. »

Dans nos fraternités, faut-il tout de
suite proposer de prier à ceux qui
nous rejoignent ?

Si nous partons bille en tête
avec l’unique idée de faire de
nos invités des piliers de nos
églises, il y a fort à parier que
nous soyons très déçus du
résultat.  Accompagnons-les
sur le chemin que Dieu désire
pour eux.
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Pour tout renseignement, vous pouvez contacter :
Sophie DAUGÉRIAS - 06 14 57 63 24

s.daugerias@sarthecatholique.fr
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